
Yvonne Shelton 2024 T  3, Leçon n°7 : La montagne et la multitude

mardi 13 août


Marc 9 :1-13 (Matt. 16 :28-ch.17 :13 ; Luc 9 :27-36) Marc 9 :14-30


Lisez Marc 9 : 1-8


Points d'intérêt - In v.1, Christ fait allusion à une démonstration prochaine de la 
puissance de Dieu. Six jours plus tard, c'est arrivé : la

I. Transfiguration de Jésus

A. 3 étapes

	 1. (Luc 9 :29) Changement dans l’apparence du Christ : « Pendant qu'il priait, 
l'aspect de son visage changea et son vêtement devint d'une blancheur éclatante. 
Et au verset 3 de Marc 9, il est dit que ses vêtements devinrent resplendissants et 
d'une telle blancheur que personne sur la terre ne peut blanchir ainsi.  

a. Révélation de sa gloire voilée. Voici comment Ellen White le décrit dans The 
Desire of Ages, p.241. Elle dit : Sa prière est entendue. Tandis qu'Il s'incline humblement 
sur le sol pierreux, soudain les cieux 
s’ouvrent, et les portes dorées de la cité de Dieu sont grandes ouvertes, et un 
rayonnement sacré descend sur la montagne, enveloppant la forme du Sauveur. La 
divinité de l’intérieur jaillit à travers l’humanité et rencontre la gloire venant d’en haut. Se 
levant de sa position prosternée, le Christ se tient dans une majesté divine. L'agonie de 
l'âme est partie. Son visage brille désormais « comme le soleil » et ses vêtements sont 
« blancs comme la neige ». 

	 b. La transformation s'est produite « pendant qu'Il priait ». Il est dit : « Comme il 
priait… ». La prière et le fait de se rapprocher de Dieu peuvent également changer notre 
apparence. Mes deux fils, Marc et Jason, ont des visages différents depuis qu’ils ont 
accepté Jésus-Christ comme leur Sauveur. Je me souviens à quoi ressemblaient les yeux 
de mes garçons avant qu’ils n’acceptent Jésus-Christ dans leur vie. Quelle différence 
maintenant ! Louer Jésus!


	 2. Conversation avec Moïse et Élie (v.4) : Dans leur lassitude, les disciples 
s'étaient endormis, mais furent réveillés pour voir la forme radieuse de leur Maître parler 
avec 2 êtres célestes, Moïse et Élie. Ils étaient là pour encourager le Christ dans sa 
mission. Sujet de leur conversation : la crucifixion du Christ à Jérusalem et les scènes de 
ses souffrances. Il reçut l’assurance de la sympathie du Ciel. Jésus a été rassuré qu'Il 
était l'espérance du monde, le salut de tout être humain qui croit en Lui. Le Père n’avait 
pas envoyé des anges, mais des hommes qui avaient eux-mêmes connu les épreuves 
qu’il y avait à conduire les autres à Dieu. Ils avaient enduré souffrance et douleur. Ils 
pouvaient s’identifier au rejet et aux épreuves du Sauveur dans son humanité d’une 
manière que les anges ne pouvaient pas.


	 3. La Voix du Ciel : Au v.5, Pierre, comme il était connu pour le faire, sans réfléchir 
et parce qu'il avait peur, dit à Jésus : « Rabbi, il est bon que nous soyons ici ; et faisons 
trois tabernacles : un pour toi, un pour Moïse et un pour Élie, car il ne savait que dire, car 
ils avaient très peur. Et puis une nuée les couvrit, et la voix de Dieu se fit entendre. Il a 
dit : « Celui-ci est mon Fils bien-aimé. Écoutez-le.’ » Souvenez-vous, lors du baptême de 
Christ dans Matthieu. 15:17, le

Père avait fait référence à Jésus comme à son Fils bien-aimé « en qui je me complais ». 
Andrew McClaren, dans son commentaire, a introduit un concept intrigant qui pointe vers 



une signification bien plus profonde que la simple surface. Il atteste du caractère unique 
du Sauveur. Cela indique une révélation de la véritable filiation terrestre de Jésus : conçu 
du Saint-Esprit et né de la vierge Marie. (Matt. 1:18, 20 ; Luc 1:35). Le caractère unique 
du Christ se retrouve également dans l’expression « Fils unique », qui est dans le sein du 
Père. (Jean 1:18). Cela indique une communion d’amour ininterrompue entre Lui et le 
Père avant la crucifixion. Cela révèle la constance d'un amour mutuel selon lequel dans 
son humanité, il n'y a jamais eu rien qui le séparait du Père ;

entre sa volonté et celle du Père ; entre son cœur et le cœur du Père. Alors, la Voix du Ciel 
dit : « Écoutez-le ! Dieu veut que nous entendions la voix de Jésus et que nous 
l’écoutions. Nous devons entendre la voix du Christ comme la voix de Dieu. Nous devons 
l’entendre dire : « Déchargez-vous de moi de vos soucis, parce que je me soucie de vous. 
» Nous devons l’entendre lorsqu’il nous parle de la miséricorde et du pardon de Dieu. 
Nous devons entendre le Christ lorsqu’il nous avertit, par l’intermédiaire de son Saint-
Esprit, que nous nous dirigeons sur la mauvaise voie. Nous devons l’entendre chaque fois 
qu’il nous parle, mais nous devons apprendre à l’écouter. Nous devons mettre de côté 
toutes les distractions, entendre sa voix et faire confiance à sa Parole.


III. Du mont à la vallée (v.14-29) 
	 A. Contexte : Jésus venait de vivre une expérience glorifiée sur le sommet de la 
montagne. Mais quand Lui et ses disciples retournèrent au pied de la montagne, ce fut le 
chaos car les disciples en bas avaient subi déception et humiliation. Un père leur avait 
amené son fils pour qu'il le guérisse. Ce garçon avait été tourmenté par un mauvais esprit 
qui l'avait rendu muet pendant des années. L'esprit avait jeté le garçon dans le feu et 
l'eau pour le tuer, mais n'y était pas parvenu. Les disciples avaient pu guérir des maladies 
et chasser des démons au nom de Jésus, mais ce cas était différent. Ils étaient 
incapables de chasser ce démon. Ils furent embarrassés et humiliés devant le peuple et 
les scribes qui avaient déjà du mépris pour eux et leur mission. Le père du garçon s’est 
approché de Jésus et lui a dit (au v. 17) : « Maître, je t’ai amené mon fils, qui a un esprit 
muet. Et partout où elle le saisit, elle le renverse ; il écume à la bouche, grince des dents 
et se raidit. J’ai donc dit à tes disciples de le chasser, mais ils n’ont pas pu. » Jésus lui 
répondit : « Ô génération infidèle, jusqu’à quand serai-je avec vous ? Combien de temps 
dois-je te supporter ? Amenez-le-moi.» Jésus posa quelques questions au père, tandis 
que le mauvais esprit avait jeté le garçon à terre et qu'il se vautrait par terre et écumait à 
la bouche. Le père, frustré et désespéré pour son fils, dit : « Mais si tu peux faire quelque 
chose, aie compassion de nous et aide-nous. »

J’aime la façon dont Jésus s’est retourné contre lui et a dit dans Marc 9 :23 : «Jésus lui 
dit: «Si tu peux! Tout est possible à celui qui croit.»  » Et le père, rassemblant toute sa foi, 
les larmes aux yeux, laisse échapper : « Je crois, [Seigneur,] viens au secours de mon 
incrédulité! Jésus chassa le démon et présenta le garçon à son père sain et sauf.


	 B. Points d’intérêt 

1. Les disciples ne pouvaient pas chasser le démon. Pourquoi? Pourquoi 

n’obtenons-nous pas la victoire sur les mauvais esprits qui nous tentent ? 

	 a. Leurs cœurs n’allaient pas bien. Ellen White a dit à la p. 246 dans le D.A. que 
les 9 étaient jaloux des 3 qui avaient été choisis pour accompagner Jésus sur la 
montagne la nuit précédente. Afin d’avoir la victoire sur le péché, nous devons venir au 
Seigneur dans le bon esprit. Nous devons demander pardon de nos péchés qui bloquent 
nos bénédictions. Nous devrions rechercher la purification.




	 b. Pour réussir dans un conflit spirituel, notre foi doit être renforcée par une 
prière fervente et un jeûne (v. 29). Certaines forteresses ne disparaîtront que si nous 
prions, jeûnons et humilions notre cœur devant Dieu.

	 c. Enfin, pour remporter la victoire, nous avons besoin d’une foi qui mène à 
une consécration sans réserve à l’œuvre du Christ, et alors : « Rien ne nous sera 
impossible ».


